"C’est le désespoir qui fait les héros."

Roy Thomas
“Les faucons des mers"
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LES PREMIERES SECOUSSES
FURENT ACCOMPAGNEES DE
SINISTRES CRAQUEMENTS.
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LA NUIT SEMPLIT D'AFFREUX
GRONDEMENTS, COMME S| LA MAIN
D'UN GEANT SETAIT EMPLOYEE
A BROYER LES FONDATIONS
DE LA VILLE.
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PUIS LA TERRE S'OUVRIT DE TOUTE PART ET LES CREATURES APPARURENT,
INCANDESCENTES, COMME SURGIES DU MAGMA EN FUSION,
ENVELOPPEES DE BRUMES MEPHITIQUES.

ELLES ETAENT S| HAUTES
QUUNE MONTAGNE N'AURAIT PAS
CONSTITUE UN OBSTACLE
A LEUR FUITE.

Sl NOMBREUSES
QUAUCUNE ARMEE
N'AURAIT PU CONSTITUER
LA MOINDRE MENACE
A LEUR EGARD.

S| ANCIENNES QUE L'OEIL QUI
NOUS CONTEMPLE DEPUIS LE CIEL
SEMBLAIT DENUE D'EXPERIENCE.




SUR LEUR PASSAGE, LEURS INNOMBRABLES
ET TERRIBLES MEMBRES DETRUISAENT
LES EDIFICES LES PLUS ROBUSTES AVEC
LA MEME FACILITE QUUN ENFANT REDUIT
SON JOUET EN METTES.

DE LEUR CARAPACE ARDENTE SECHAPPAIT
UNE MULTITUDE D’ETINCELLES QUI,
EN TOMBANT, EMBRASAIENT TOUTE CHOSE.

CEUX QUI NE PERIRENT PAS BROYES DANS
L'EFFONDREMENT DE LEUR PROPRE DEMEURE
SUFFOQUERENT EN INHALANT LES EFFLUVES

TOXIQUES VOMIS DES CREVASSES,
SE REPANDANT DANS LES RUES.




LA MOITIE D'UNE NUIT SUFFIT A ANEANTIR LA MAJESTUEUSE
CITE D'AMPAAR ET LA TOTALITE DE SES HABITANTS.

A L'AUBE, LES CREATURES AVAENT DISPARU ET
LA TERRE S'ETAIT REFERMEE.
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CERTAINS CONTEURS PRE'TENDENT QUE LA PUANTEUR DES MONSTRES FLOTTA PENDANT
DEUX SIECLES, IMPREGNANT LES ENVIRONS D'UNE EXHALAISON MALFAISANTE.

MAIS LAS ! QUI DE NOS JOURS PRETE ENCORE FOI
A CE GENRE DE LEGENDE 7




